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RESUME - Description des elements relativement complets de plusieurs squelettes 
d'Anancus arvernensis (CROIZET & JOBERT) et de la faune associee, en provenance 
du gisement ruscinien (Pliocene) de Las Higueruelas, Alcolea de Calatrava (Pro­
vince de Ciudad Real), Espagne, et indications taphonomiques et ecologiques sug­
gerees par le materiel recouvre. 

SUMMARY.- Description of rather complete bones of three skeletons of Anancus 
arvernensis (CROIZET & JOBERT) and their associated fauna, from a ruscinian 
(Pliocene) deposit at Las Higueruelas, Alcolea de Calatrava (Province Ciudad 
Real), Spain, and indications proposed by this material, dealing.with the tapho­
nomic and ecological circumstances of the deposit. 

RESUMEN - Descripcion de las piezas relativamenta completas de varies esqueletos 
de Anancus arVernensis (CROIZET & JOBERT) y de la fauna acompanante, procedentes 
del yacimiento rusciniense (Pliocene) de Las Higueruelas, Alcolea de Calatrava 
(Provincia de Ciudad Real) Espana. Indicaciones tafonomicas y ecologicas que 
sugiere el material encontrado. 
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INTRO DUCT ION. 

Le materiel paleontologique decrit et interprete en ces 
pages concerne essentiellement les restes de (?) trois exemplaires 
d'Anancus arvernensis (CROIZET et JOBERT, 1828) et quelques elements 
de la faune associee, provenant d'une fouille limitee operee en 1971 
sur le territoire d'Alcolea de Calatrava, province de Ciudad Real, 
en Espagne centrale. Ce materiel appartient aux collections du 
Musee de Ciudad P.eal C'*). 

Mise sur pied par l'un d'entre nous (E. B.), grace a la 
contribution financiere de la WENNER-GREN FOUNDATION et beneficiant de 
la collaboration de collegues espagnols qu'on se plait a remercier 
ici, la fouille se developpa du 16 au 22 septembre 1971, au lieu 
dit Las Higueruelas dans un synclinal proche du kilometre 224 de la 
route de Ciudad Real a Badajoz, a quelque 100 m au sud de cet axe 
(coord. : 38° 59 I 20" N' 0° 23 I 45" w. du meridien de Madrid) 
(MOLINA, 1975). 

HISTORIQUE. 

Le campo de Calatrava est signale depuis plus d'un demi­
siecle dans la litterature paleontologique par d'occasionnelles de­
couvertes de mammiferes fossiles. Les publications d'E. HERNANDEZ 
PACHECO (1921 et 1932), SCHAUB (1923), et CRUSAFONT-PAIRO (1961) font 
eta.t de restes de Mamrrruthus, Equus, Hippopotamus et Cervus, "dans un ni­
veau eleve du Pleistocene inferieur de Valverde de Calatrava". 

En 1957, le professeur E. AGUIRRE s'interessait a des 
fragments de Mamrrruthus meridionalis en provenance de Castillo de 
Calatrava, et le Dr. Carmen GARCIA PALACIOS decrivait des restes 
de ? Leptobos et de proboscidiens, en provenance de Villarrubia de 
Los Ojos (Aguirre, 1971). 

A Alcolea de Calatrava, c'est des 1935 que des restes de 
mammiferes furent signales dans la presse locale par le Professeur 
D. Fidel Fuidio, dans la proprietc de D. Casimiro Plaza. En 1969, 
a !'occasion des travaux geologiques du Dr. Eloy Molina Ballesteros, 
ces documents paleontologiques suggererent un interet paleontologi­
que pour le site d'Alcolea et devaient determiner la fouille dont 
il est question dans les pages qui suivent. 

LE GISEMENT. 

Le gisement de Las Higueruelas appartient au sommet de 
!'unite stratigraphique superieure decrite par MOLINA (1975). 
Dix-sept niveaux differents y ont ete reperes, d'une puissance to­
tale de 2,32 m constitues de calcaires, marnes calcaires et arena­
cees, elements detritiques, materiaux volcaniques (phase V11), 
noyes dans un ciment carbonate. L'inclinaison des couches oscille 
entre 15 et 20° Est (cf figs. 1-3). 

Selon MOLINA, ces niveaux fossiliferes correspondent a 
une phase tectonique importante FII, posterieure au Turolien termi­
nal, date a confirmer eventuellement OU a preciser par l'etude de 
la faune dont il sera question plus bas. VAN COUVERING et DRAKE 
ont obtenu provisoirement, par la methode K/A, une date de 

( *) Il y sera fait reference dans ces pages sous le sigle CL. AL-71. 
CaLatrava (ALcolea de), fouille de 192.!_, numero de la piece. 
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Fig. I. - La geologie du Campo de Calatrava 
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4,7 ! 0,7 (?) m.a. pour le gisement fossilifere concerne (Aguirre, 
Diaz-Molina et Perez-Gonzalez, (1976). 

Compte tenu des observations anciennes rappelees ci­
dessus, l'endroit precis de la fouille a ete choisi en raison d'une 
certaine concentration d'esquilles osseuses reperees en surface de 
l'oliveraie de Las Higueruelas. Deux tranchees en T ont ete deli­
mitees, de deux metres de largeur et de 18 et 6 m de longueur res­
pectivement. Au total 48 mZ de surface ont ete decouverts. 

Le terrain offrait une legere declivite w.-E. et s.-N. 
ainsi qu'il est explique en fig. 3. Les premiers ossements fossi­
les furent reperes deja a une profondeur de 10 cm. Sauf en quel­
ques endroits ou on fut amene a creuser jusqu'a 1.50 m, pour reti­
rer des pieces plus volumineuses, la fouille se developpa en gene­
ral a mains de 1 m. de profondeur. Elle necessita done !'extrac­
tion de quelque 50 m3 de terrain. 

Quelques observations interessantes peuvent etre reu­
nies a partir de la fouille de Las Higueruelas : 

a. Le materiel exhume represente une exceptionnelle concentration 
48 mZ seulement ont ete fouilles sur une profondeur approximati­
ve de 1 m. Pour la seule forme Ananeus, trois individus au moins 
sont reperes sur cette surface reduite. 

b. A quelques exceptions pres, toutes les pieces exhumees appar­
tiennent a des ossements particulierement lourds : cranes, hume­
rus, femurs, tibias, scapulae, bassins d' Ananeus- tous ossements 
pesant le plus souvent plusieurs dizaines de kilos. On n'a re­
pere que quelques rares elements appartenant a des mammiferes de 
taille moyenne. Aucun micromammifere n'a ete recupere, meme par 
voie de tamisage. 

c. Les pieces ne manifestent que tres occasionnellement un effet de 
"roulement". Elles ne sont pourtant pas en contact anatomique 
precis; elles se presentent souvent brisees, eventuellement meme 
(le crane CL. AL-71.101) retournees de 180° par rapport a la si­
tuation anatomique normale. Force est done de supposer un cer­
tain transport, mais fort bref, a partir de la taphocoenose si­
tuee en amont, et une depo-sition rapide dans une declivite natu­
relle favorisant la concentration immediate des pieces les plus 
massives. 

d. Les bombes volcaniques et le materiel detritique rencontre en 
abondance dans le gisement precisent les circonstances eruptives 
du paysage originel de Las Higueruelas et permettent de suggerer 
la cause du deces des animaux y recouvres (?). 

ETUDE PALEONTOLOGIQUE, 

Ordre : 
Sous-ordre 
Famille : 
Sous-famille 
Genre : 

Ananeus arvernensis 

CL. AL-71. 101 (pl. 1) 

PROBOSCIDEA ILL I GER, 1811 
ELEPHANTOIDEA OSBORN, 1921 
GOMPHOTHERIIDAE CABRERA, 1929 
ANANCINAE HAY, 1922 
ANANCUS(AYMARD, 1855) 

(CROIZET et JOBERT, 1828) 

Crane incomplet et tres deteriore. 
La vue superieure est tres decevante du fait des graves dommages 
subis par la piece, rendue fragile par la pneumatisation de l'os 
qui a mal resiste a l'enfouissement et a la fossilisation. On 
peut du moins distinguer des vestiges des alveoles pour les raci­
nes des defenses. 

150 



La vue basale permet de reperer le foramen magnwn vaste et degage, 
borde des deux condyles occipitaux en place mais detaches : 
le gauche peut etre localise avec precision, le droit a perdu le 
contact franc avec l'os occipital et sa position doit etre appre­
ciee grace aux photographies prises au moment de la fouille : le 
crane en effet reposait sur sa voute, bascule de quelque 180°. 
En avant du F. M., on repere une epine osseuse rejoignant en di­
rection postero-anterieure la spina paZatina. 
En vue palatale, on repere de part et d'autre les restes de deux 
couronnes dentaires : elles correspondent en avant aux deux der­
nieres collines de Ml, en arriere aux quatre collines de M2. Ml 
gauche, materiellement detachee de la base de sa couronne incluse 
dans le maxillaire, mais identitifiable avec precision cornrne appar­
tenant a ce crane, est representee par les deux dernieres collines 
elle manifeste une abrasion considerable et l'anancoidie caracte­
ristique du genre. 
Quelques dimensions sont proposees ci-dessous : on les considerera 
cornrne approximatives,en raison de l'extreme deterioration du crane. 
La largeur approximative du crane au niveau des apophyses post­
orbitaires du frontal est de 640 mm. La meme mesure chez Gomphotherium 
angustidens de Tetuan (MAZO, 1976) et Elephas meridionaZis de Aquila 
(MACCAGNO, 1962b) est de 450 et 820 mm respectivement, le specimen 
de Las Higueruelas etant done intermediaire entre ces deux formes 
pour ce caractere. 

CL. 

Dist. palatal - bord ant. F. M. 425 mm 
Larg. Tr. crane au niveau fosse ligament nuchal 470 
Fosse nuchale A - P 116 
Fosse nuchale Tr 
Dist. bord ant. F. M. - somrnet occcip. 
Larg. max. Tr. max ill. a l'arriere de M2 
Long. approx. spina palatina 
Larg. approx. crane niveau apoph. postorb. 
Larg. post. M1 (au bord alveol.) dr. 
Larg. post. M1 (au bord alveol.) g. 
Larg. M2 (au bord alveol.) dr. 
Larg. M2 (au bord alveol.) g. 
Long. M2 (au bord alveol.) dr. 
Long. M2 (au bord alveol.) g. 

AL-71.201 (pl. I) 

front. 

99 
417 

236 
167 

640 

(60) 

(64) 

(65) 
(70) 

( 116) 

( 12 1) 

M2 gauche, isolee : fragment posterieur de la couronne. Cette dent 
semble appartenir a la couronne posterieure de MZ gauche du meme 
individu 71.101 : en effet, un point de contact existe entre la cou­
ronne du fragment et la base de la couronne incluse dans le maxil­
laire. La largeur du fragment isole est sans doute legerement su­
perieure a la largeur de la couronne mesuree au bord alveolaire; 
mais il est permis de tenir compte du renflement de la couronne im­
mediatement au-dessus du col alveolaire. C'est pour cette raison 
que le fragment 71.201 est considere comme appartenant tres proba­
blement au crane 71.101. 

CL-AL-71.202 (pl. I) 

Une serie de sections en relative continuite d'une defense tres en­
dommagee. Il s'agit de la partie anterieure de l'incisive. La 
portion conservee mesure 960 mm; elle est rectiligne et offre une 
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section spherique de 73 mm a 20 cm de l'extremite distale jntacte, 
de 100 mm a l'autre extremite du fragment, distante de pres d'un 
metre. Aucune bande d'email n'est observable. 

CL. AL-71. 203 (pl. I) 

Extremite apicale d'une incisive, nettement plus petite, mais mani­
festant egalement la section circulaire et l'absence d'email. Ce 
fragment doit correspondre sans doute a un individu plus jeune. 

Longueur 71 mm 
Section 34,5 x 36,5 mm. 

CL. AL-71.401 

Fragment gauche d'un corps vertebral apl?ti, presentant posterieu­
rement une face articulaire ovale et lateralement l'indication du 
depart d'une apophyse transversale gauche et de l'apophyse epineuse. 
Le fragment mesure selon son diametre dorso-ventral (apparemment 
complet) 133 mm et 39 mm d'epaisseur. Il correspond sans doute a 
une des premieres vertebres dorsales. 

Cl.. AL-71.402 

Corps d'une vertebre cervicale dont la partie droite est absente et 
la section recouverte par une epaisse gangue calcaire resistante. 
L'epaisseur du corps vertebral est de (55 a 61) mm. 

CL. AL-71.403 (pl. 2) 

Il s'agit du corps et de l'apophyse transverse droite d'une verte­
bre cervicale : vu l'obliteration du canal transverse, et s'il faut 
suivre les precieuses suggestions de Tassy (1977), il s'agirait de 
la 7e vertebre cervicale. 
Le corps vertebral est ovalaire, le diametre le plus long etant le 
diametre transverse. Le corps vertebral est aplati, concave poste­
rieurement. L'apophyse transverse droite complete manifeste 
dorsalement l'articulation pour la premiere vertebre dorsale; 
ventralement les deux facettes caracteristiques pour l'articulation 
avec la 1ere cote. 

Dimensions 71. 403 
Diam. Tr. corps vertebral 114 mm 
Diam. dorso-ventral 110 
Epaisseur maxima 44 
Long. apophyse transverse 141 
Facette artic. 1ere vert. dors. 49 x 32 
Facette artic. 1ere cote 44 x 37 

It II II II 30 x 24 • 

CL. AL-71.404, 71.405, 71.406, 71.407 (pl.2), 71.408, 71.409. 
Six vertebres dorsales, dont seul le corps vertebral est habituel­
lement conserve, sans aucune apophyse ni partie de l'arc vertebral, 
sauf une partie gauche de l'arc en 71.407. Aucune facette articu­
laire n'est reperable sur cinq des pieces concernees; l'exemplaire 
71.405 possede les deux facettes articulaires ventrales et les 
deux facettes dorsales, pour articulation avec les cotes correspon­
dantes. 
Il n'est guere possible de preciser la situation respective de ces 
vertebres le long de l'axe vertebral, ni meme de garantir formelle­
ment leur appartenance au meme individu : encore que les conditions 
de gisement, la dimension et le type de fossilisation (couleur et 
mineralisation) suggerent qu'il s'agit d'un seul et meme rachis. 
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Compte tenu de la forme du corps vertebral et des proportions dorso­
vent rales et transversales, on peut raisonnablement conjecturer que 
la vertebre 71.405 appartient a la partie anterieure de la colonne 
dorsale : le centre en est le plus large et presente une forme cir­
culaire plus caracterisee. La vertebre 71.408, de section franche­
ment triangulaire et la plus petite de la serie, serait situee plus 
caudalement. 

Long. 
dorso-ventr. 

71.404 94 

71.405 110 
71 . 406 106 
71 . 40 7 110 
71.408 86 
71 '. 409 105 

CL. - AL-71.304, 71.305, 71.306 
Scapula, fragments. 

mm 

Long. Epaisseur 
transvers. A-P 

100 mm 65 mm 
109 61 
116 72 

99 66 
105 60 
108 60 

Il n'est pas possible de situer avec precision ces fragments, ni 
meme de les attribuer avec certitude au cote droit ou gauche du 
squelette. Leur description serait vaine et n'apporterait rien a 
la connaissance de la ceinture scapulaire d'Ananaus. Encore qu'il est 
eminemment vraisemblable qu'ils appartiennent a ce genre, dimensions, 
type de fossilisation et situation du gisement en etroite conjonc­
tion avec les restes cr~niens decrits plus haut ne laissant aucun 
doute a ce sujet. 

CL. - AL-71.301 (pl. 4) 
Humerus droit. Un os massif et volumineux, virtuellement intact, de 
taille exceptionnellement grande pour un mastodonte. Le corps de la 
diaphyse se fait plus 'etroit dans son tiers inferieur, au niveau de 
la surface d'insertion du muscle brachial. 
Extremite proximale : la tete articulaire est puissante, spheroide, 
allongee en direction antero-posterieure. Elle est separee du grand 
trochanter par une profonde coulisse bicipitale. La convexite tres 
developpee du trochanter en constitue le sommet, de forme circulaire, 
separe par une legere gouttiere d'une seconde convexite dorsale, qui 
va rejoindre lateralement la puissante crete deltoide. 
La crete deltoide, partiellement endommagee, se prolonge distalement 
jusqu'a l'entree de la fosse coronoide. Cette derniere est.peu pro­
fonde et represente seulement une faible depression, largement eta­
lee a la base de la diaphyse. 
La tuberosite du muscle grand rond est faiblement marquee, a la par­
tie mediane antero-interne de l'humerus. 
La trochlee est formee de deux condyles : un condyle lateral pe~ de­
veloppe, un condyle median proportionnellement beaucoup plus puis­
sant. La gouttiere intercondylienne est peu profonde. L'angle su­
perieur de la Crete epicondylienne est situe relativement bas, a 
30,5 % de la hauteur totale de l'humerus. 
Il forme un angle de 107°. La concavite de la crete supracondylien­
ne est profonde. 
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CL. AL-71.301 

Long. totale 

Diam. Tr. extr. prox. 

Diam. A-P extr. prox. 
Diam. min. Tr. diaph. 
Diam. Tr. au tuber delt. 

Diam. Tr. sous extr. prox. 

Diam. A-P grand trochanter 
Diam. A-P tete artic. 

Diam. Tr. niveau separ. 
epiph. dist. 
Diam. Tr. max. extr. dist. 
Diam. A-P max. extr. dist. 

Dist. plan artic. cubito-

890 

290 

285 
142 
243 

236 
273 
223 

225 

285 

rad. a l'angle crete deltoide 321 

Dist. plan artic. cubito-rad. 
a l'angle sup. crete epicond. 

Circonf. diaph. centrale 
Larg. Tr. a l'extrem. 

272 

420 

sup. crete epicond. 268 
Diam. fosse olecrane Tr. 95 

Diam. fosse olecrine 
prox-dist. 56 

CL. AL-71.303 (pl. 4) 

mm. 

E. mer-id. NESTI P.antiquus 
("Aquilla", (MELENTIS 1963) 

MACCAGNO 1962a) 

1320 mm. 

415 

310 
172 

270 

370 
274 255 mm. 

221 

350 217 
192 

450 
436 

Fragment osseux de 248 mm de long. L'etat precaire de conserva­
tion et l'allure lacunaire ne permet pas une identification fran­
che du fragment. On peut y voir la partie proximale, considerable­
ment ab1mee d'un radius (?). L'extremite distale du fragment est 
de section subquadrangulaire de quelque 60 mm de cote. L'extremi­
te proximale, mal conservee, presente un plateau ovale de 
103 x 146 mm, ainsi qu'une face articulaire mal delimitee, de for­
me triangulaire, de 80-90 mm de cote. Ces dimensions sont relati­
vement compatibles avec les proportions de l'humerus 71.301 decrit 
plus haut. L'allure generale du fragment 71.303 suggere provisoi­
rement de l'interpreter comme fragment d'un radius correspondant. 

CL. AL-71.307 (pl. 4) 

Epiphyse distale d'un radius droit. 

Isolee et suggerant done un animal jeune quoique adulte, l'epiphy­
se est massive et pratiquement intacte. Elle presente la forme 
d'un disque trapezoidal de quelque 90 mm de haut, plus evase au 
sommet qu'a la base, plus large et plus epais a l'arriere qu'a 
l'avant. A la face inferieure, la facette d'articulation avec le 
naviculaire et le lunatum est parfaitement conservee. Elle est 
semi-circulaire vers l'avant, rectiligne vers l'arriere, profonde­
ment incurvee vers le haut et se prolongeant dans une convexite 
posterieure. 
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Cette facette d'articulation mesure transversalement 109 mm et 
100 mm antero-posterieurement en son developpement maximum. 
La face interne presente une seule facette articulatoire observa­
ble : est est circulaire et correspond a !'articulation avec l'ul­
na. 
La particuliere robusticite de ce.tte extremite distale du radius est 
tout a fait remarquable, compte tenu de la fragilite relative du 
corps diaphysaire radial en comparaison avec l'ulna qui semblerait 
porter fonctionnellement le poids anterieur de l'animal. 

CL. AL- 71 . 311 
Ulna : le plus grand lobe (interne) de l'extremite proximale d'une 
ulna gauche de grande taille, et debut de la diaphyse correspondan­
te. La piece est detruite posterieurement. 
Dimension antero-posterieure du lobe articulaire 
Dimension transversale du lobe articulaire 

CL. AL- 71 . 308 {pl. 2) 

(178) 
( 116) 

mm 

Lunatum gauche : l'os est detruit partiellement dans sa portion ex­
terne infero-posterieure. La facette d'articulation proximale 
(avec le radius) est caracterisee par une faible concavite. Elle 
mesure (90) x (99) mm selon ses axes transverse et antero-posterieur 
respectivement. L'epaisseur maxima du fragment mesure 64 mm. La fa­
cette d'articulation distale (avec l'os magnum et le trapezoide) est 
confuse et il n'est pas possible de distinguer les frontieres res­
pectives des deux zones de contact. La forte depression posterieure 
de la face distale caracteristique des proboscidiens, est observable 
en depit du dommage subi par la piece. La face interne du lunatum 
presente au sommet et a la base trace des deux facettes d'articula­
tion avec le scaphoide. Mais les limites en sont imprecises pour 
les raisons sus-dites. 

CL. AL-71.313 

Trapezoide gauche, complet, legerement roule. La face proximale, 
de forme triangulaire et dont la partie posterieure est plus elevee 
et tordue vers le haut et l'arriere, porte les facettes articula­
toires avec le semi-lunaire et le scaphoide a l'arriere. Sur la 
face mediale (interne), au contact du trapeze, la surface articu­
laire n'est pas visible en raison d'une gangue particulierement re­
sistante couvrant la piece. La face laterale (externe) d'articula­
tion avec le magnum presente deux facettes fusionnees au sommet. 
Cette disposition est tres variable d'un individu a l'autre (TASSY, 
1977). La troisieme facette articulaire avec le magnum est allon­
gee antero-posterieurement a la base du trapezoide et se confond 
progressivement dans la face distale de l'os, sans qu'il soit pos­
sible d'apprecier les limites respectives de l'un ·et de l'autre. 

Dimension max. A-P de l'os 94 mm 
Dimension max. Tr. 55 
Epaisseur max. 49 
Artie. prox. A-P max 69 
Artie. prox. Tr. max. 55 
Artie. dist. A-P max. 72 .5 
Artie. dist. Tr. max 58 
Artie. ext. (magnum) A-P. max. 73 
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CL. AL- 71 . 309 (pl. 5) 
Mc III droit : os massif complet, mais dont l'aspect roule rend 
certaines facettes articulaires malaisement observables. Il presen­
te une franche concavite posterieure, mais aucun etranglement trans­
versal du corps diaphysaire. L'extremite proximale est d'allure 
triangulaire, l'angle posterieur etant dejete du cote interne de 
l'os. On y repere deux facettes articulaires : la plus elevee (ex­
terne) oblique et allongee en direction antero-posterieure, pour le 
contact avec l'uncinatum; la plus basse (interne) pour !'articula­
tion avec l'os magnum. L'extremite distale a la forme caracteris­
tique de tous les metacarpes et manifeste une articulation puissante 
et large avec la premiere phalange III. 

CL. AL-71.310 (pl. 5) 

Il s'agit tres vraisemblablement du metacarpe IV gauche. L'os est 
pareillement massif, concave en sa face posterieure, sans etrangle­
ment transversal de la diaphyse. L'extremite proximale presente 
une forme trapezoidale. Elle est legerement deprimee anterieurement. 
On y distingue une facette large et plane d'articulation avec l'un­
cinatum. Au sommet de la face interne, on repere la facette articu­
laire oblique avec Mc III; sur la face externe, on devine la facette 
articulaire avec Mc V. 
Les formes de Mastodontes decrites dans la litterature (en provenan­
ce du Vallesien et de l'Astaracien) attestent, il est vrai, une lon­
gueur plus considerable pour Mc III que pour Mc IV - caractere qui 
ne se verifie pas sur 1 'Anancus de Calatrava, si du moins notre de­
termination est exacte. 
Pourtant les mesures prises par MACCAGNO (1962 a et b) et d' autres sur 

EZephas proposent des dimensions longi tudinales identiques pour les 
deux metacarpiens concernes et des valeurs memes plus considerables 
pour la largeur de Mc IV. Compte tenu des indications non negli­
geables des dispositions anatomiques decrites plus haut, on croit 
pouvoir accepter le paradoxe de la superiorite longitudinale de 
Mc IV sur Mc III pour le Mastodonte du Campo de Calatrava, relati­
vement tardif aussi bien. 

Mc I II 71. 309 Mc IV 71.310 

J,ong. tot. 153 mm 157 mm 

Larg. Tr. extr. prox. 73 91 
Larg. A-P prox. 77 93 
Larg. Tr. extr. dist. 84 (76) 
Larg. A-P dist. 74 91 
Larg. Tr. diaphyse 65 (68) 
Larg. A-P diaphyse 46 49 
Larg. Tr. facette uncif. 41 78 
Larg. A-P facette uncif. (76) 91 
Larg. Tr. facette magnum 57 

Larg. A-P facette magnum 67 

CL. AL-71 .312 

Epiphyse distale d'un metapode, II ou IV compte tenu de sa robus­
tesse et en comparaison des autres pieces analogues. 
Il n'est pas possible de preciser s'il s'agit d'un metacarpe OU 
d'un metatarse. 
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CL. AL-71. 507 (pl. 2) 
Ilium droit. L'ilium est complet, legerement abime dans sa partie 
centrale du fait de la fragilite naturelle et de la minceur de l'os 
en cette region. La crete superieure decrit une faible convexite : 
l'arc mesure d'une extremite a l'autre 1210 mm, la corde 870 mm. 
L'aile iliaque presente une manifeste dyssymetrie de part et d'autre 
de l'axe reliant la cavite acetabulaire au sommet de la crete. La 
crete iliaque s'epaissit aux deux extremites, surtout anterieure­
ment : l'epine iliaque dorso-craniale est recourbee en direction ex­
terne; l'epine iliaque ventro-craniale, en direction interne. La 
crete sciatique est legerement deterioree. Le col de l'ilium est 
relativement etroit et converge vers la cavite acetabulaire. 

CL.AL-71.508 (pl.2) 

Ischium droit complet, isole, les deux zones de contact vers l'ilium 
et le pubis etant fracturees. Le bord superieur delimite manifeste­
ment la portion inferieure du foramen obturatum. 
Les dimensions generales de l'os, l'allure de la fossilisation et 
la section superieure en direction de l'ilium forcent la conviction 
qu'il appartient au meme demi-bassin que l'ilium 71.507 decrit plus 
haut. Compte tenu d'une lacune osseuse de plusieurs centimetres, 
on peut estimer la hauteur totale du bassin 71.507 + 71.508, de la 
crete iliaque au tuber ischiaticum a ca. 1070 mm. (cf. fig. 4). 

71.507 (cf. fig. 4) 
Larg. max. (corde) 870 mm 

Larg. au sommet de l' a-
ce tab. 201 

Cavite acetabulaire 138 x 166 

Dist. du bord inf. de 
l'acetab. au sommet de 
la crete iliaque (selon 
A) 630 
Section de fracture en 
direction de l'ischium 68 x 66 

71. 508 
Section de fracture en 
direction de l'ilium 55 x(85) 

Hauteur du fragment 
(selon C) 172 

larg. (selon B) 327 

CL. AL-71.509 (pl. 2) 

Ischium gauche : l'exemplaire est de meme forme generale que 
71.508, et brise de la meme maniere. Il est seulement un peu plus 
etroit et legerement plus epais. Les mensurations respectives pri­
ses selon les axes dessines en fig. 4 sont 

71. 508 71 . 509 
(B) 327 mm 311 mm 
(C) 172 155 
Section de 
fracture 55 x (8 5) 58 x 67 

Fig. 4. - Assemblage propose d'un bassin d'Anancus arvernensis. 157 



Ces differences interdisent de considerer 71.509 comme appartenant 
au meme bassin 71.507 + 71.508. 

CL. AL-71.510 (pl. 2) 

Acetabulum droit. 
Le fragment comprend la cavite acetabulaire et la partie inferieure 
dorsale de l'ilium adjacent, en direction de l'epine iliaque poste­
rieure. Le col de l'ilium au-dessus de la fosse acetabulaire mesu­
re 209 mm. La fosse mesure 182 mm en hauteur et (152) en largeur. 

CL. AL- 71. 5 11 
Un acetabulum gauche de meme structure et comprenant les memes ele­
ments. Toutefois l'aile iliaque est mieux representee en direction 
de l'epine ventro-iliaque. Le col mesure 210 mm; la face acetabu­
laire (157 x 153 mm) est plus spherique. 

CL. AL- 71. 5 1 2 
Pubis gauche presque complet, de forme triangulaire pratiquement 
equilateral. Le fragment borde exterieurement le foramen obturatum 
et medialement la symphyse. Le bard superieur est particulierement 
epais (95 mm). L'aspect exterieur (couleur, texture) du fragment 
et l'etat de fossilisation permet de l'attribuer conjecturalement 
au bassin 71.507 + 71.508. 

CL. AL-71.501 et 71.502 (pl. 3) 

Ces deux os, virtuellement complets et intacts, representent deux 
femurs (respectivement droit et gauche), particulierement massifs 
et substantiellement comparables, bien qu'ils ne doivent pas appar­
tenir au meme individu, compte tenu de la non negligeable differen­
ce des diverses proportions. 
La courbe interne mediane de l'os est peu prononcee. Le rapport 
de la longueur totale a la largeur transverse de la dyaphyse, ex­
pression de la robusticite de l'os, est de 11,7 et 13,4 respecti­
vement. La rotation de l'extremite distale par rapport au plan 
basal (determine par le trochanter et la tete femorale) varie de 
26 a 34° de l'un a l'autre des deux specimens concernes. 
La tete femorale est tres vigoureuse et hemispherique; la fosse 
du ligament rend n'y est pas reperable. Le col est mal detache 
de la tete femorale. Il est relativement massif, specialement en 
71.501; il decrit avec l'axe diaphysaire un angle de 29° et 36° 
respectivement. Le grand trochanter est massif, moderement deprime 
par rapport au sommet de la tete femorale. A la face posterieure, 
la face trochanterienne est ovale, profonde et largement etalee 
dans le sens longitudinal. La ligne aspera est nettement soulignee, 
bordant la diaphyse selon toute sa longueur, s'elargissant dans le 
tiers inferieur de la diaphyse en une saillie caracteristique. 
Les fesses intercondylienne et supracondylienne sent nettement de­
limi tees, plus profondes toutefois sur l'exemplaire 71.502 que sur 
l'exemplaire 71 .501. La facette patellaire est de forme subtrian­
gulaire en 71.502 (partiellement abimee), plus quadrangulaire et 
evasee anterieurement sur le femur 71 .501. 

CL. AL-71.503 (pl. 3) 

Tete femorale isolee d'un jeune individu. Elle ne comporte que la 
coupole hemispherique, detachee du col. On n'en peut proposer que 
le diametre (159 mm), en observant pourtant la presence d'une fai­
ble gouttiere peu profonde, correspondant sans doute a !'insertion 
ligamentaire. 
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CL. AL. 

71.501 71.502 71.503 

en mm. 

Long. totale 1070 979 

Larg. diaphyse Tr. 126 131 

Larg. diaphyse A-P 116 109 

Diam. tete femorale 1S8 14S 1S9 

Larg. ext rem. prox. Tr. 374 ( 36 7) 

Larg. ext rem. dist. Tr. ZS7 227 

Larg. extrem. dist. A-P 218 202 

Larg. col femur Tr. 161 149 

Larg. col femur A-P 108 110 

Larg. cond. int. med. Tr. 106 (107) 

Larg. cond. int. med. A-P zoo 200 

Larg. cond. ext. lat. Tr. 98 116 

Larg. cond. ext. lat. A-P 107 186 

Angle de diverg. col par 
290 36° rapport I la diaphyse 

Angle de rotation extr. 
dist. 17° 49° 

CL. AL-71.S04, 71.SOS (pl. 3)' 71.S06 

E. merid. E. a:ntiquus 

(Aquila) (II Crocif.) 

(MACCAGNO, 1962 a) 

14SS 

210 

zos 
238 

soz 

290 

197 

123 

207 
138 

168 

2S 0 

(1290) 
1SS 

100 

(39S) 

303 

283 

142 

200 

116 

273 

Trois tibias,largement comparables, mais dont la nature gauche ou 
droite et les dimensions suggerent l'appartenance I trois individus 
differents. Les exemplaires 71.S04 et 71.S06 sont gauches, l'exem­
plaire 71.SOS est droit. 

L'os est vigoureux mais franchement allonge, le specimen 71 .SOS 
etant pourtant le plus trapu. La robusticite, calculee par le rap­
port de la longueur totale de l'os au diametre transverse de la 
diaphyse varie de 12,7 I 14,4. 

Articulation proximale : l'eminence intercondylienne est nettement 
marquee sur les trois os; elle presente une section triangulaire 
et separe les deux cavites articulaires du plateau tibial. La ca­
vite mediale a un profil plus arrondi; la cavite laterale est sub­
quadrangulaire et allongee transversalement. A l'angle latero­
anterieur de la surface articulaire laterale, se detache une crete 
tibiale confondue progressivement dans le corps de la diaphyse. 
Cette crete laterale est separee de la crete tibiale anterieure par 
une fosse tibiale, plus developpee en 71.S04 et 71.SOS qu'en 71.S06. 

A l'extremite distale du tibia, on distingue une maleole interne 
puissante (detruite pourtant en 71.S06), un large plateau articu­
laire subquadrangulaire allonge transversalement, pour l'astragale 
et constituant la trochee tibiale, et lateralement une surface ar­
ticulaire plus reduite, oblique, pour l'articulation de la fibula. 
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CL. AL. 

71.504 71 . 505 71 . 506 

en mm. 

Long. to tale tibia 628 650 (560) 

Diam. ext rem. prox. Tr. 183 214 192 

Diam. ex tr em. prox. A-P 128 156 146 

Diam. cavite artic. du 
cond. median Tr. x A-'P 80 x 96 109 x 109 87 x 105 

Diam. cavite artic. du 
cond. later. 100 x 83 99 x 83 97 x 82 

Circonf. min. diaphyse 280 300 265 

Diam. min. diaphyse Tr. 80 87 81 

Diam. min. diaphyse A-P 93 98 90 

Diam. extrem. dist. Tr. 143 173 ( 14 7) 

Diam. ext rem. dist. A-P 119 135 111 

Diam. surf. artic. avec 
astrag. Tr. 100 110 (97) 

Diam. surf. artic. avec 
astrag. A-P 85 (85) (80) 

FRAGMENTS INDETERMINABLES. 

Plusieurs dizaines de fragmenis de c6te ou d'esquilles 
plus ou moins volumineuses de defenses, quelques fragments osseux 
plus volumineux (bassin, scapula ... ) ont ete exhumes du meme gise­
ment, qui appartiennent sans doute a Ananeus, s'il faut en juger 
d'apres les dimensions generales. Mais il est vain de pretendre 
restaurer ce materiel et d'en tirer aucune indication morphologique 
utile. 

Comme on peut s'en rendre compte, les restes de mastodon­
te sont exceptionnellement abondants dans le gisement de 
Las Higueruelas.avec une nette predominance des elements du sque­
lette post-cranien. Il s'ensuit que la determination taxonomique 
ne beneficie pas des meilleures conditions. 

Relativement au squelette cranien, le genre Ananeus 
(AYMARD) que l 'on considere comme une des formes les plus evoluees du 
groupe bunodonte, est caracterise par un crane eleve, relativement 
large transversalement et court antero-posterieurement. Les defen­
ses superieures sont de grande dimension, presque droites et sans 
bandes d'email. La mandibule possede une symphyse courte, le ra­
meau horizontal robuste; les incisives sont absentes ou a tout le 
moins reduites. Les molaires sont particulierement simples. compa­
rees aux molaires aes autres Gomphoteriides : les dents intermediai­
res possedent quatre collines; leur particularite la plus caracte­
ristique est l"'anancoidie", c'est a dire le deplacement et l'alter­
nance d'une colline mediane par rapport a l'autre colline mediane. 
Cette configuration particuliere (qui peut affecter aussi certains 
speciJllens evolues de Tetralophodon longirostris (KAUP) est plus accu­
see dans la region distale, surtout de la d4rniere molaire, OU le 
retrecissement posterieur de la couronne favorise la meme disposi­
tion. 

Le crane de Las Higueruelas - on l'a dit - est conside­
rablement ab1me, et la partie superieure en est detruite : il est 
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done impossible d'evaluer, fOt-ce approximativement, l'eventuelle 
hypsicephalisation. On ne dispose pas davantage de sa region pre­
maxillaire qui permettrait d'apprecier la plus ou moins grande 
brievete de la face dans le sens antero-posterieur. Pourtant, vu 
la position des Ml et M2, on a l'impression globale d'une breviros­
trie. Pour ce qui concerne la largeur maximale, et vu la destruc­
tion des arcades zygomatiques, on peut egalement preciser que la 
dimension transversale, au niveau des apophyses supraorbitales du 
frontal, est de 640 mm. 

Quant aux elements dentaires, sur la base de la partie 
posterieure de M1 implantee en place et d'un fragment isole d'une 
M2{?) (qui semble correspondre au meme individu) qu'on croit meme 
pouvoir situer avec precision sur la couronne dans l'alveole, ils 
manifestent clairement une anancoidie suffisante pour attribuer l'en­
semble de ces restes a Ananaus ar-ve:rnensis (CROISET et JOBERT). 

De plus, l'incisive superieure decrite plus haut, bien 
que mal conservee, est caracterisee par sa taille considerable, son 
allure rectilineaire, sa section quasi-circulaire et l'absence de 
bandes d'email : indication qui correspondent parfaitement a 
A . arvernensi s. 

Les conditions du gisement invitent de toute evidence a 
attribuer a la meme forme la totalite du materiel post-cranien de 
mastodonte decrit plus haut. 

Et c'est une excellente fortune, car sur la base du seul 
squelette post-cranien par ailleurs, et bien que la majorite des 
ossements exhumes a Las Higueruelas se presentent en excellent etat 
de conservation, il n'eut pas ete possible d'aboutir a des conclu­
sions definitives, faute de materiel de comparaison adequat. En 
effet, les determinations generiques et specifiques ont utilise 
pour les mastodontes presque exclusivement les pieces dentaires. , 
La litterature relative aux elements post-craniens est assez pauvre. 
Pourtant, plusieurs de ces ossements possedent sans doute des carac­
teristiques susceptibles de permettre une identification taxonomi­
que : manifestement les differences de stature respective des espe­
ces doivent se traduire dans les rapports des membres anterieurs et 
posterieurs, probablement aussi dans la structure du carpe et du 
tarse, entre formes bunodontes et zygodontes, en fonction de leurs 
habitats respectifs. Sur ce sujet particulierement interessant, peu 
de travail a ete effectue jusqu'a present et les rares publications 
accessibles concernent essentiellement les elephants encore que 
TASSY (1977) propose quelques donnees concernant certains fflastodon­
tes. 

Essayant de fonder nos propres conclusions relatives aux 
squelettes post-craniens de Las Higuetuelas avec la plus grande ri­
gueur possible, nous avons compare les mensurations des extremites 
de Las Higueruelas avec les autres donnees publiees sur les extre­
mi tes de Gorrrphotherium angustidens (CUVIER), TetraLophodon Longirostris 
(KAUP), Anancus arvernensis (CROIZET et JOBERT) , Mammuthus meridionaUs 
(NESTI) , M. 'trogontherii (ARAMBOURG) , M. primigeriius ( BLUMENBACH) , 
ELephas antiquus (VAUFREY), et egalement Loxodonta africana ( BLUMENBACH) 
et Elephas indiaus (LINNE), ainsi que le propose le tableau 1. 

• • • 
Nous sommes conscients que pareille comparaison ne tient 

compte ni du dimorphisme sexuel, ni de la variabilite individuelle 
qu'il faudrait prendre en consideration. Mais c'est la une exigen­
ce provisoirement utopique, faute de materiel suffisant. Seules des 
etudes ulterieures, realisees sur des echantillons satisfaisants, 
permettront de preciser valablement les limites de la variabilite. 
Pour l'instant, nous pensons qu'il n'est pas sans interet- du moins 
a titre d'orientation - de considerer sobrement les valeurs propo­
sees par le tableau comparatif suggere. 
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PROBOSCIDIENS 

MEMBRES 

OONNEES PU8LIEES COMPAREES AUX DIMENSIONS 
DE LAS HIGUERUELAS 

_g_. angustidens 

ARTENAY (Tassy, 1977) Ar. 37 g 

Ar. 39 g 

Ar. 38 d 

Ar. 41 d 

SANSAN (Tassy, 1977) g 
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.I· longirostris 

POLINYA (Albsrdi, 1 971) 

Ji. §!~.i§ 
SAINT-VALLIER (Viret, 1954) osv 160 

QSV 1210 

osv 1211 

MONTPELLIER M 76 
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fl· .!!!.!f!:dlonalis I I i I I DLIRFORT (Bedsn st Gu~rin, 1975) 8 1 250 125 10.0 
I i 

CHAGNY (Saden et Guerin, 1975) A 1340 200 14. 9 ) 

CHAGNY A 1350 
200 I 14 .. 8 i 

AQUILA (Macca9no, 1962) 1 1320 172 1200 129 2520 90,9 13.0 1o.7 1455 210 860 160 2315 59.1 14. 4 . 18. 6 

AQUILA 850 ·2305 58.4 I 

MEGALOPOLIS (Melentis, 1963) Norwich Mus. N'200 1300 

MEGALOPOLIS (Melentis, 1963) ATH. N° 1960-20 g 856 127 14.8 

fl. trogontharii 

LA FAGE (Baden st Guerin, 1975) 42,297 931 149 16.0 I 

114. 3 " 42.317 573 82 I 
" 42.343 567 87 15.3 I 

" 42.344 102 
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I 
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rl· erimi9enium 
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I· antiguus 
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TABLEAU 1 MEMBRES ANTERIEURS ET POSTERIEURS DE PROBOSCIDIENS DONNEES PUBL!EES COMPAREES AUX VALELIRS DE LAS HIGUERUELAS 



Pour Gomphotherium augustidens, la hauteur du membre ante­
rieur apparait constante. Malheureusement, nous ne possedons pas 
la hauteur du membre posterieur. Il est done impossible ici de se 
prononcer sur le profil de ces animaux. Tetralophodon longirostris de 
Polynia manifeste des longueurs presque equivalentes pour le mem­
bre anterieur et le membre posterieur. En consequence, le profil 
dorsal suggere serai t horizontal. Pour Anancus arvernensis, sur base 
de donnees accessibles (femurs et tibias), le membre posterieur ne 
semble pas sensiblement different de T. longirostris. 

Marrmuthus meridionalis se caracterise nettement par les 
membres anterieurs et posterieurs les plus hauts de toute notre 
serie, avec une extremite anterieure plus longue que l'extremite 
posterieure, ce qui su ggere un profil dorsal incline vers l' arrie­
re. La meme inclinaison arriere, mais mains caracterisee, est de­
cernable chez Elephas antiquus dont la hauteur totale est cependant 
nettement plus reduite. Chez E. indicus, membres anterieurs et mem­
bres posterieurs mesurables offrent des dimensions comparables. Le 
profil dorsal semblerait done plus ou mains horizontal. 

En general, sur toutes les formes mesurees et a l'in­
terieur de la meme espece, l'humerus est plus court que le femur, 
mais l'ulna plus longue que le tibia. 

FAUNE ASSOCIEE. 

Ordre PERISSODACTYLA OWEN, 1848 
Infra-ordre HIPPOMORPHA WOOD, 1937 
Superfamille EQUOIDEA HAY, 1902 
Famille Equidae GRAY, 1821 
Sous-famille EQUINAE STEINMANN & DCDERLEIN, 1890 
Genre HIPPARION DE CHRISTOL, 1832. 

Hipparion rocinantis E. HERNANDEZ-PACHECO, 1921, p. 32 

CL. AL-71.601 
Extremitc distale d'un fe~ur 
Longueur A-P max. condylaire 
Largeur transversale max. 
Largeur transversale min. 

droi t d' Hipparion de grande taille. 
112 mm 

83 mm 
58 mm 

CL. AL-71.602 
Acetabulum gauche d 'Hipparion. 
Diametre de la fosse acetabulaire 59 x (48) mm. 

CL. AL-71.603 
Pattie anterieure de l'axis, comportant l'apophyse 
crete limitante de la surface articulaire craniale 
du corps vertebral. Le trou vertebral est aplati. 
verse externe de la crete limitante : 83 mm. 

CL. AL-71.604, 71.605 

odontoide, la 
et un fragment 

Diametre trans-

Deux corps vertebraux dorsaux, petits et triangulaires. Ils sont 
attribues conjecturalement a Hipparion. 

CL. AL-71.606 
P3_ 4 droit. La dent est legerement roulee, deterioree a la base 
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de la couronne. Le dessin de type cabalin caracteristique : le me­
taconide est plus anguleux que le metastylide; protoconide et hypo­
stylide sont aplatis du cote labial. Le ptychostylide est tres de­
veloppe : c'est la un caractere qui, en Espagne, n'est observable 
que sur les Hipparions pliocenes (H. roainantis) 

Largeur 14,3 mm 
Longueur 27,5 mm 
Hauteur de la couronne 42 mm 

CL. AL-71.607 
Premiere phalange d'un metapode III, complete et parfaitement con­
servee 
Longueur max. 76 mm 
Extr. proxim. Tr. 46 
Extr. proxim. A-P 35,5 
Extr. di stale Tr. 42,5 
Extr. dis tale A-P 23 
Diaphyse Tr 32 
Diaphyse A-P 29,5 

CL. A-71.608 
Fragment dentaire P3_ 4 droit, de taille sensiblement identique a 
71.606. Seule la moitie distale de la dent est conservee. Le pty­
chostylide est bien developpe. 

CL. AL-71.609 
Vertebre caudale (?) 

Epaisseur 
Face concave Tr 
Face concave A-P 

46 mm 
43 
36 

Encore qu'assez limite, le materiel exhume a 
Las Higueruelas est parfaitement significatif. La seule presence 
des pre-molaires inferieures suffit a attester les caracteres mor­
phologiques evidents de 1 1 Hipparion roainantis : sur la surface occlu­
sale de la dent, le dessin forme par le noeud metaconide-metastyli­
de d'un cote, et de l'autre l'allure particuliere de la vallee ex­
terne et le developpement du ptychostylide en direction du centre 
de la couronne. La dimension de la premiere phalange III aussi, 
particulierement grande chez les Hipparion pliocenes. Il n'est 
pas sans inter~t de noter que le gisement de Las Higueruelas est 
situe proche de La Puebla de Almoradier (Toledo), locotype de 
Hipparion roainantis. 

ART IOOACTYLA 

Famille CERVIDAE GRAY, 1821 

? Cervus sp. 

On possede deux fragments de chevilles osseuses, deja attribuees 
par MOLINA (1975) a une forme moyennement developpee de cerf 
(cf. fig. 5). 

CL. AL-71.629 (pl. I) 

Le fragment, long de quelque 60 mm, offre une section circulaire 
de 34 x 28 mm. 

165 



CL. AL-71.630 {pl. I) 

Un peu plus volumineux et incurve selon son axe longitudinal, le 
fragment offre une section elliptique de 52 x 40 mm a une extremite, 
de 45 x 40 mm a l'autre. 

Cm. 

-D 
-0 

71.630 

FIG.5 

Fig. 5. - Schema longitudinal et sections de fracture d'un bois de cervide 
{CL. AL_-=:7_!.630). 

CL AL-71.622, 71.623 
Deux phalanges laterales d'un cervide de moyenne taille, dont on 
peut seulement preciser les dimensions 

Longueur totale 
Extr. prx., larg. Tr 
Larg. extr. prox. A-P 
Extr. distale, larg. Tr 
Extr. distale, larg. A-P 
Diaphyse, larg. Tr 
pi_a J>llY~~e, _Jar_g . A- P 

71.622 

en mm 
33 

8. 5 
7.8 
7.8 
8 
6.7 
9.4 

Famille BOVIDAE GRAY, 1821 

Genre GAZELLA BLAINVILLE, 1816 

Gazella borbonica, DEPERET 

CL. AL-71 .621 

71.623 

35.7 
8 

11 . 8 
7 
8.5 
6.4 
8.4 

Extremite anterieure d'une scapula droite d'un petit artiodactyle, 
possedant !'articulation humerale, le debut de l'epine et la lame 
scapulaire. 
Dimension d'un plateau articulaire : 22 x 16,5 mm. 

CL. AL-71.627 
Fragment articulaire distal de !'humerus d'un petit artiodactyle. 

CL. AL-71.628 
Fragment de l'astragale droit (?) d'un artiodactyle de meme taille. 

Le materiel ici decrit comme appartenant a un artiodac­
tyle de petite taille pourrait sans doute etre identifie comme 
Gazella borbonica DEPERET, etudiee par HEINTZ (1975) en provenance du 

meme gisement de Las Higueruelas. Les auteurs n'ont pas eu acces a 
ces pieces, absentes de la collection de Madrid-Ciudad Real et com­
prenant une cheville gauche incomplete, un fragment de calcaneum et 
une phalange I incomplete, voire eventuellement (MOLINA, 1975) une 
mandibule deterioree. Ils proposent done sous reserve la determi­
nation des fragments ici publies 71.621, 71.627 et 71 .628. 



J. Vue generale de la fouille, au milieu des oliviers de Las Higueruelas, 
Alcolea de Calatrava, prov. de Ciudad Real. 

2. La tranchee au sein de laquelle les os longs d'A. a:X'Vernensis apparaissent 
a une profondeur de moins d'un metre. 



CL. AL-71.631 

Famille RHINOCEROTIDAE OWEN, 1845 

Rhinoceros LINNE , 1 7 5 8 
Rhinoceros indet. 

Fragment de calcaneum gauche. Presque toute l'articulation avec 
l'astragale fait defaut; la tuberosite est considerablement endom­
magee. Structure generale et dimensions suggerent l'appartenance 
au genre Rhinoceros. 

CL. AL-71.701 

REPTILIA 
CHELONIA 

Tortues indet. 

Fragments de carapace de tortue, representants d'une forme petite 
non identifiable. 

CL. AL-71.702 et 71.703 
Plaques de torture de dimension moyenne. Il s'agit vraisemblable­
ment du bard du plastron. Ces fragments sont rigoureusement non­
reconnaissables. 

Le materiel recouvre a Las Higueruelas n'est done pas 
significatif. Il comporte du mains deux formes distinctes de 
Cheloniens, separables sur la base de leur dimension. 

CONCLUSION. 

En conclusion de cette etude et sur la base du materiel 
ici decrit (complete par le materiel en provenance du meme gisement 
et publie par HEINTZ, 1975), trois formes sont susceptibles de fa­
voriser la determination stratigraphique du gisement de 
Las Higueruelas : Anancus arvernensis, Hipparion rocinantis et GazeZZa 

borbonica. 

· La GazeUa borbonica DEP., apparue des le Ruscinien (dans 
la faune du Roussillon), est reperee a travers tout le pliocene et 
jusque dans le Villafranchien moyen de Saint-Vallier en France, ou 
de La Puebla de Valverde en Espagne. Elle ne constitue done pas un 
fossile guide vraiment utile pour une stratigraphie de detail. 

De son cote, Anancus arvernensis (CROIZET & JOBERT) est 
reconnu en Espagne des le Turolien, a Alfacar (Granada) (BERGOUGNIOUX 
& CROUZEL, 1958; AGUIRRE, 1958 a, b et 1963) a Concud, Venta del 
Moro et Al coy (MAZO, 197 7); i1 y est encore repere au Villafranchien 
inferieur, a Villarroya (VILLALTA, 1952), a Saint-Vallier (VIRET, 
1954) et aChillac II, Haute-Loire (BOEUF, 1980). L'espece ne four­
nit done pas davantage une indication stratigraphique tres precise. 

La coexistance de ces deux formes a Las Higheruelas 
suggere seulement de situer le gisement sur l'echelle entre le som­
met du Turolien et la base du Villafranchien moyen, GazeUa borbonica 
rendant improbable son extension vers le bas au dela du Ruscinien, 
A.avernensis s'opposant normalement a une extension vers le haut 
dans le Villafranchien moyen. 
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3. Femur d'A. arver>nensis au moment de sa decouverte et avant aucun travail 
de restauration. 

4. Le crane CL. AL-71.101 d'A. arver>nensis en vue palatale et laterale gauche 
au moment de sa decouverte. A gauche, une partie du membre inferieur. 



La presence d'une forme non encore evoluee d'Hippa:rion 
rocinantis HERNANDEZ-PACHECO permet de surcroit d'exclure le 
Villafranchien inferieur et de situer avec precision Las Higueruelas 
dans le Ruscinien s.s., niveau NM14 de Mein dans l'echelle paleo­
mastologique. En effet a Villarroya, au sommet de la periode con­
sideree, dans le Villafranchien inferieur, l'Hipparion est repre­
sente par une sous-espece rocinantis crusafonti deja franchement plus 
specialisee (ALBERDI, 1974), inconnue a Las Higueruelas. Cette 
precision stratigraphique s'harmonise heureusement avec la date 
absolue de 4,7 ± 0,7 (?) m.a. proposee par Van COUVERING & DRAKE 
pour le gisement (AGUIRRE, DIAZ-MOLINA & PEREZ-GONZALEZ, 1976). 

ECOLOGIE, 

L'association faunatique de Las Higueruelas suggere un 
paysage de savane boisee. Les mastodontes bunondontes semblent en 
effet adaptes a une alimentation mains exclusivement herbacee, mais 
comprenant du feuillage et autres elements vegetaux relativement 
tendres. L'hypsodontie considerable des Hipparion s'accomode assez 
de ce type de vegetation. 

Le climat devait etre relativement hlL~ide, sans doute 
plus chaud et surtout plus constant que celui de la Mancha actuelle. 
On a signale plus haut les indications d'incidences volcaniques af­
fectant la periode concernee. 
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Planche I. 

71.630 

71.101 
71.201 
7l. 202 
7l .203 
71.629-30 

71.629 

Crane d'A. arvernensis, en vue palatale 
Fragment de M2 g. isolee du meme 
Fragment de defense 
Fragment de defense 
Fragments de cheville osseuse de Cervide 

71.203 

PLANCHE 1 



Plauche 2. Anancus arvernensis 

71. 510 

71.507-8 
71.509 
71 .510 
71. 407 
71 .403 
71. 308 

..... 1Eo====2~0 .... ~30~==42~ .. ..MJ50cm 

Bassin 
Ischium 
Acetabulum 
Vertebre dorsale 
(7e ?) vertebre cervicale 
Lunatum gauche 

==5,_....,101===:.mllli2i':o:::=1-lliil3ocrn 
71.509 

71.308 
--===--==-•1ocm 
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Plauche 3. 

11. 502 ant. 

71.505 ant. 

Ananeus arvernensis 

71.502 
71.501 
71.503 
71.505 
71 .504 

Femur droit, vue ant. 
Femur gauche, vue post. 
Tete femorale 
Tibia, vue ant. et post. 
Tibia, vue ant. 

• .-,.:;:=ma::=-i51:=,...c::::iew .. :::::i1ocm 

71. 503 

11. 501 post. 

71. 505 post. 71.504 
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Planche 4. Ananaus arvernensis 

71.301 
71 .303 
71.307 

Humerus droit, vue ant. et post. 
Extremite proximale d'un radius 
Epiphyse distale d'un radius droit, 
vue int. et dist. 

71.301 

71.303 

ant. 

int. 10cm 
dist. 
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Plauche 5. Anancus arvernensis 

71.309 
71.310 

ant. 

Mc III droit, vue ant. et post. 
Mc ? IV gauche, vue ant. et post. 

E 
u 

0 
~ 

71.309 

post. 

E 
u 

0 
~ 

71.310 

post. 
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a 850 metres sous terre 
que font ces vehicules Solvay? 

Ifs assurent Jes liaisons d'un reseau cou­
vrant 30 km de galeries souterraines, a l'in­
terieur de la mine de sel de Solvay a Borth 
(RFA), la plus grande d'Europe. 
Chez Solvay, le sel est une matiere de base 
pour de nombreuses fabrications. II entre 
dans la production du carbonate de soude 
et donne du chlore par electrolyse. Ce pro­
duit constitue a son tour une matiere pre­
miere pour toute une serie d'autres fabrica­
tions : hypochlorite de soude (eau de Jave! 
concentree), solvants, matieres plastiques 
(PVC, PVDC, etc.). Mais ces transformations 
successives du sel et de ses derives ne 
representent qu'une partie des activites du' 

groupe Solvay. Celles-ci s'etendent a bien 
d'autres domaines, tels que la transforma­
tion des matieres plastiques, le batiment, la 
decoration, l'emballage, la pharmacie, etc. 
Deuxieme societe beige par ordre d'impor­
tance, avec un chiffre d'affaires de l'ordre 
de 100 milliards de FB, Solvay se classe 
parmi les dix premieres entreprises chimi­
ques europeennes et occupe 45.000 per­
sonnes. 

• Si vous d9sirez en savoir plus 
sur les activites du groupe 
Solvay, Bcrivez 8. : Solvay & Cie, 
Rue du Prince Albert 33 
1050 Bruxelles. 
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